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C e n t r e  a d m i n i s t r a t i f
• Centre administratif, 331, rue du Couvent, Maniwaki (Québec), J9E 1H5, 

449-7866 (sans frais : 1-888-831-9606) 

C i t é  é t u d i a n t e  d e  l a  H a u t e - G a t i n e a u
• Cité étudiante de la Haute-Gatineau, 211, rue Henri-Bourassa, Maniwaki (Québec), J9E 1E4, 449-7900

É c o l e  s e c o n d a i r e  S i e u r - d e - C o u l o n g e
• École Sieur-de-Coulonge, 250, chemin de la Chute, Fort-Coulonge (Québec), J0X 1V0, 683-3232

É t a b l i s s e m e n t  d u  C œ u r - d e - l a - G a t i n e a u
• École élém. et sec. Sacré-Cœur, 11, rue St-Eugène, C.P. 313, Gracefield (Québec), J0X 1W0, 463-2949
• École St-Nom-de-Marie, 8, rue Laramée, Lac-Ste-Marie (Québec), J0X 1Z0, 467-5597  
• École Ste-Thérèse, 1, chemin de l’École, Cayamant (Québec), J0X 1Y0, 463-2216  
• École St-François-de-Sales, 2, chemin Blue Sea, C.P. 130, Blue sea (Québec), J0X 1C0 463-2708  
• École Notre-Dame-de-Grâces, 47, rue Principale, C.P. 40, Bouchette (Québec), J0X 1E0, 465-2195

É t a b l i s s e m e n t  P r i m a i r e  H a u t e - G a t i n e a u  
• École Pie-XII, 122, rue Comeau, Maniwaki (Québec), J9E 2S8, 449-1291  
• École Christ-Roi, 148, boulevard Desjardins, Maniwaki (Québec), J9E 2E1, 449-2331  
• École St-Boniface, 459, route 105, C.P. 5, Bois-Franc (Québec), J9E 3A9, 449-3748  
• École Dominique Savio, 8, rue du Collège, Montcerf-Lytton (Québec), J0W 1N0, 449-3283  
• École Sacré-Cœur, 1317, route Transcanadienne, C.P. 106, Grand-Remous (Québec), J0W 1E0, 438-2888 
• École Ste-Croix, 8, chemin de la Ferme, Messines (Québec), J0X 2J0, 465-2142  
• Collège Sacré-Cœur, 248, rue Notre-Dame, Maniwaki (Québec), J9E 2J8, 449-4698  
• École Woodland (maternelle), 247, rue des Oblats, Maniwaki (Québec), J9E 1G6, 449-2597  
• École Laval, 29, rue Principale, Ste-Thérèse (Québec), J0X 2X0, 449-2846

É t a b l i s s e m e n t  d e s  a d u l t e s  C S H B O  
• Centre St-Joseph, C.P. 418, Gracefield (Québec), J0X 1W0, 463-3644  
• Centre N.-D.-du-Désert, 335, rue du Couvent, Maniwaki (Québec), J9E 1H5, 449-6644  
• Centre Pontiac, 185, rue Principale, Fort-Coulonge (Québec), J0X 1V0, 683-3339  
• Centre St-Eugène, 67, chemin Rivière Gatineau, Déléage (Québec), J9E 3A5, 449-7789

C e n t r e  d e  f o r m a t i o n  p r o f e s s i o n n e l l e  Va l l é e  d e  l a  G a t i n e a u  
• Centre de formation professionnelle, 211, rue Henri-Bourassa, Maniwaki ((Québec), J9E 1E4, 449-7922

C e n t r e  d e  f o r m a t i o n  p r o f e s s i o n n e l l e  P o n t i a c  
• Formation professionnelle, 250, chemin de la Chute, Fort-Coulonge (Québec), J0X 1V0, 683-1419

É t a b l i s s e m e n t  p r i m a i r e  P o n t i a c
• École Notre-Dame-du-Sacré-Cœur, 89, chemin Pembroke, Chapeau (Québec), J0X 1M0, 689-2601  
• École Poupore, 25, rue Coulonge, Fort-Coulonge (Québec), J0X 1V0, 683-2091  
• École St-Pierre, 33, rue Romain, Fort-Coulonge (Québec), J0X 1V0, 683-2091  
• École Envolée, 1, rue Front Sud, Campbell’s Bay (Québec), J0X 1K0, 648-5828  
• École Ste-Marie, 55, rue Martineau, Otter Lake(Québec), J0X 2P0, 453-7691  
• École Ste-Anne, 166, des Outaouais, Île-du-Grand-Calumet (Québec), J0X 1J0, 648-2106

Mot du prés ident  
e t  de la  d i rect r ice généra le

V e r s  l a  r é u s s i t e

À l’instar des autres composantes du monde 
de l’éducation au Québec, la Commission 
scolaire des Hauts-Bois-de-l’Outaouais fait 
face à de grands défis au cours des prochaines
années. Plusieurs problématiques importantes 
se présentent devant nous et constituent autant
d’enjeux qui auront une influence sur l’évolution
de notre organisme, tout comme de l’ensemble 
du réseau éducatif québécois.

Les exemples ne manquent pas : déclin des
effectifs scolaires, dossier de « la dernière école
du village », renouvellement du personnel, bonification
du réseau de formation professionnelle et technique,
amélioration de la persévérance scolaire, etc. Ces
questions représentent des situations qui peuvent
être parfois assez difficiles et qui appellent des
solutions.

Par l ’adoption du présent plan stratégique, 
la Commission scolaire des Hauts-Bois-de
l’Outaouais se donne justement les moyens
d’identifier les pistes de solution pouvant mener 
à une résolution bénéfique des problématiques qui
émergent à travers l’ensemble du réseau éducatif
québéco is  e t  qu i  nous touchent  nous auss i .
Portant sur une période de trois ans (2003-2006),
la planif ication stratégique préparée par la 
CSHBO s’inscrit dans une démarche conjointe, 
en convergence avec les projets éducatifs (incluant
les plans de réussite) des établissements.

« À tout problème, sa solution… » La présente
situation n’échappe pas à cette règle et, loin
d’être inquiétantes dans une optique à long
terme, les difficultés éprouvées par notre réseau
éducatif lui donneront l’occasion de démontrer 
sa souplesse et sa capacité de répondre
efficacement et adéquatement aux exigences 
de notre temps.

C’est d’ailleurs la raison d’être du plan
stratégique (2003-2006) de la CSHBO,
adopté lors d’une séance régulière du conseil 
des commissaires, tenue le 25 juin 2003.

Daniel  Moreau
Prés ident  du conse i l  des commissa i res

Marlène Thonnard
Direct r ice  généra le
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Miss ion et  v is ion

L a  m i s s i o n

Ins t i tu t ion d’ense ignement  re levant  du
min is tère  de l ’Éducat ion et  opérant  à
l ’ in tér ieur  des paramètres déf in is  par  la  Lo i
sur  l ’ ins t ruct ion pub l ique,  la  Commiss ion
sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is  a
une miss ion essent ie l lement  axée sur  sa
vocat ion éducat ive ,  tant  auprès des jeunes
que des adu l tes .  Not re  miss ion const i tue la
ra ison d’êt re  de not re  commiss ion sco la i re ,
sa «  l icence de t ra i te  »  pour  recour i r  au
thème cho is i  pour  la  présentat ion.  Vo ic i
donc l ’énoncé de cet te  miss ion :

« Assurer  l ’access ib i l i té ,  

le  déve loppement  et  la  qua l i té  

des serv ices of fer ts  à  nos é lèves

jeunes et  adul tes ,  a f in  d’ instruire,

social iser  et  qual i f ier ,  dans le

respect  des d i f férences » .

L a  v i s i o n

Dans le  contexte  de sa p lan i f icat ion
st ra tég ique 2003-2006,  la  Commiss ion
sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
do i t  auss i  dé f in i r  une v is ion de ce qu’e l le
souha i te  ê t re  à  p lus  ou moins long terme.
Cet te  v is ion est  le  re f le t  de ses asp i ra t ions
profondes et  déf in i t  ce  qu’e l le  souha i te
deven i r  pour  répondre au mieux à  sa
miss ion.  En ce sens,  la  v is ion montre  le
cap à  su iv re  pour  a t te indre la  dest inat ion.

« Une commiss ion scola i re  qu i

s ’engage act ivement  dans la  mise

en place d’une culture de réussite ,

axée sur  l ’exce l lence,  l ’ouver ture

au changement  et  l ’émergence

d’une re lève de qual i té ,  tout  en

contr ibuant  au déve loppement  de

son mi l ieu.  »

Valeurs et  croyances

L e s  v a l e u r s  q u e  n o u s
p a r t a g e o n s

La Commission scolaire des Hauts-Bois-
de-l’Outaouais, dans le voyage qu’el le
entreprend, privi légie une série de valeurs 
qui vont inf luencer son cheminement et qui
doivent sous-tendre toutes ses actions et
imprégner l ’ensemble de sa démarche. Nous
croyons que ces valeurs peuvent nous aider
à parvenir au but f ixé et faci l i ter l ’émergence
d’une culture de réussite , l ’objecti f  à
atteindre au terme de notre expédit ion de
trois ans. Voici la l iste de ces valeurs et les
croyances qui en sont les fondements.

1 ) L ’ é t h i q u e :
Pour  assurer  le  bon déve loppement  de
la  commiss ion sco la i re ,  nous croyons
que la  loyauté ,  l ’honnêteté ,  l ’équ i té ,  la
just ice ,  le  respect  e t  la  cohérence sont
des é léments  essent ie ls  à  l ’é th ique qu i
do i t  gouverner  nos act ions;  …

2 ) L e  s e n t i m e n t  d ’ a p p a r t e n a n c e :
…que la  f ie r té ,  l ’engagement  e t
l ’a l légeance permet tent  d ’accro î t re  le
sent iment  d ’appar tenance;  …

3 ) L a  p e r s é v é r a n c e :
…que l’effort, la r igueur, la cohérence, 
la continuité et l ’engagement sont à la
base de la persévérance; …

4 )  L a  t r a n s p a r e n c e :
…que la  d ispon ib i l i té  à  rendre des
comptes et  la  communicat ion sont
ind ispensab les  à  la  t ransparence;  …

5 ) L ’ o u v e r t u r e :
…et que l’écoute des besoins, l ’esprit de
partenariat et l ’engagement envers le
mil ieu conduisent à l ’ouverture dont nous
devons faire preuve.

L e s  v a l e u r s  q u e  n o u s  p r ô n o n s

Les valeurs retenues ne sont pas seulement
des engagements internes visant à orienter
notre conduite mais doivent aussi être prônées
activement et véhiculées tant à l ’ intérieur
qu’à l ’extérieur de la commission scolaire.
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In t roduct ion

P o u r q u o i ?

Af in  de mieux encadrer  le  déve loppement
de l ’éducat ion au Québec,  le  min is tère  
de l ’Éducat ion du Québec a  conv ié  les
commiss ions sco la i res  à  se donner  une
p lan i f icat ion s t ra tég ique pour  la  pér iode
2003-2006.  Cet te  p lan i f icat ion a  pour  
but  de gu ider  e t  d ’or ienter  les  act ions de
chaque commiss ion sco la i re ,  en conformi té
avec les  pro je ts  éducat i fs  ( inc luant  les
p lans de réuss i te )  des étab l issements  
qu i  fo rment  les  composantes de chacune.
I l  en ressor t i ra  une approche in tégrée et
coordonnée des en jeux et  des déf is  du
monde éducat i f  québéco is ,  grâce à  une
mei l leure  in tégrat ion ent re  les  pa l ie rs
d’ in tervent ion :  min is tère ,  commiss ions
sco la i res ,  é tab l issements .

C o m m e n t ?

Réal iser  une p lan i f icat ion s t ra tég ique
éta lée sur  une pér iode de t ro is  ans
demande un grand espr i t  de co l laborat ion
et  un engagement  co l lect i f  e t  ex ige auss i
une bonne coord inat ion :  l ’ensemble  de 
la  démarche a  d’a i l l eurs  é té  p i lo tée par  
la  d i rect ion généra le ,  appuyée par  la
d i rect ion du serv ice des ressources
éducat ives,  le  tout  sous la  superv is ion
généra le  du conse i l  des commissa i res .

En septembre 2002,  le  conse i l  des
commissa i res  a  formé un comi té
d’é laborat ion du p lan s t ra tég ique,  
composé de commissa i res  e t  des cadres
de serv ice qu i  se  sont  réun is  à  p lus ieurs
repr ises au cours  des mois  su ivants .  
Leurs  t ravaux ont  condu i t  à  la  rédact ion 
de ce document  qu i  a  ensu i te  fa i t  l ’ob je t
d’une consu l ta t ion auprès du comi té
consu l ta t i f  de gest ion,  du comi té  
de parents  e t  des synd icats .

L’é laborat ion du p lan s t ra tég ique 
de la  commiss ion sco la i re  s ’est  fa i te  
en con jonct ion avec ce l le  des pro je ts
éducat i fs  des étab l issements ,  v ia l a
d i rect ion généra le  e t  le  serv ice des
ressources éducat ives.

Du coup,  ces démarches se sont  nour r ies
mutue l lement  e t  enr ich ies  l ’une l ’aut re ,
favor isant  une sa ine adéquat ion ent re  le
p lan s t ra tég ique de la  commiss ion sco la i re
et  les  pro je ts  éducat i fs  des étab l issements .

U n  g r a n d  v o y a g e …

Les trois prochaines années donneront 
l ieu à bien des transformations, alors 
que la commission scolaire empruntera
l’ i t inéraire décrit dans le présent document. 
I l  s’agira d’une longue expédit ion, avec une
destination bien définie et plusieurs escales
intermédiaires. Pour la présentation de cette
planif ication stratégique, nous avons donc
adopté un thème inspiré des voyageurs
d’autrefois et c’est en vous invitant à monter
à bord de notre canot rabaska que nous 
nous apprêtons à mettre le « Cap sur 
la réussite ».

Des p ic togrammes t i rés  de ce thème
fac i l i te ront  la  lecture  du présent  document .  

En vo ic i  la  légende :

C a r t e  
Dresser la carte de la région 
avec le contexte et les enjeux

B o u s s o l e  
Se donner  une d i rect ion 
avec des repères :
mission,  v is ion,  valeurs

A v i r o n  
Orienter pour  ag i r  en vue
d’at te indre des objectifs
et générer  des résultats

C o m p a s  
Évaluer l es  manœuvres
accompl ies  e t  redéf in ir
l e  t ra je t

N
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L e  d é f i  é d u c a t i f

Dans un te l  contexte ,  le  secteur  de
l ’éducat ion do i t  re lever  de grands déf is .
A ins i ,  les  caractér is t iques mêmes du
ter r i to i re  de la  commiss ion sco la i re
a ffectent  la  d ispensat ion des serv ices
éducat i fs .  L’appare i l  admin is t ra t i f  do i t
s ’adapter  pour  assurer  des serv ices
éducat i fs  adéquats ,  par  exemple  en
regroupant  dans un seu l  é tab l issement
p lus ieurs  éco les .  Avec un grand nombre de
pet i tes  e t  moyennes éco les  d ispersées sur
une vaste  é tendue,  la  commiss ion sco la i re
do i t  fa i re  un usage équ i tab le  e t  jud ic ieux
des ressources d ispon ib les  pour  max imiser
les  re tombées dans chacune des bât isses.

De p lus ,  l ’exode des jeunes,  le
v ie i l l i ssement  de la  popu la t ion et  
le nombre restreint de nouveaux arr ivants
créent une problématique fondamentale au
niveau du renouvel lement de la populat ion 
et, par contrecoup, de l’évolut ion des
effect i fs  sco la i res .  Les données
actue l lement  d ispon ib les  ind iquent  un
déc l in  de la  c l ientè le  sco la i re ,  toutes
catégor ies  confondues,  éva lué à  près 
d’un mi l l i e r  d ’é lèves sur  une pér iode 
de neuf  ans (ch i f f res  rée ls  de l ’année
sco la i re  1998-1999 par  rappor t  aux 
ch i f f res  prév is ionne ls  de l ’année sco la i re
2006-2007) ,  so i t  une ba isse de l ’o rdre  
de 25 %.  Devant  l ’ampleur  du prob lème,
une rév is ion min is tér ie l le  des modes de
f inancement  des commiss ions sco la i res
québéco ises do i t  ê t re  env isagée,  en vue
d’assurer  leur  v iab i l i té  e t  de garant i r  la
cont inu i té  de leur  act ion,  par t icu l iè rement
en rég ion.

L’émergence de p lus  en p lus  for te  de 
la  prob lémat ique de «  la  dern iè re  éco le  
du v i l l age »  à  t ravers  l ’ensemble  de la
prov ince résu l te  d i rectement  de cet  é ta t  
de fa i t .  L’expér ience re la t i vement  récente
de la  réouver ture  de l ’éco le  Lava l ,  dans 
la municipalité de Ste-Thérèse-de-la-Gatineau,
indique que des pistes de solut ion réal istes
peuvent être formulées et appl iquées avec
succès, en autant que l’on ait recours à des
solutions imaginatives et innovatr ices en
conjonction avec une implication active des
col lectivités locales concernées.

Le doss ier  de l ’abandon sco la i re  est  
un aut re  déf i  de ta i l l e .  À t ravers  tout  
le  Québec,  la  prob lémat ique déf ra ie  les
manchet tes  depu is  des années et  ce,  
pour  de bonnes ra isons :  les  taux sont
inqu ié tants  e t  la  moyenne prov inc ia le ,  en
2000-2001,  a t te igna i t  27,2 % (propor t ion
des sor tants  non d ip lômés de la  format ion
généra le  des jeunes ) .  Dans l ’Outaoua is ,  
le  prob lème est  encore p lus  cr iant ,  avec 
un ra t io  qu i  gr impa i t  à  35,7 % au cours  de
la  même année sco la i re .  La Commiss ion
sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
(37,4 %)  n ’échappe pas à  cet te  tendance
et  do i t  poursu iv re  les  e f for ts  dé jà  amorcés
pour  remédier  au prob lème.

Nous devons faire face à des diff icultés
rée l les  e t  sér ieuses qu i  appe l lent  à
l ’engagement  e t  au dépassement  e t
const i tuent  des déf is  que nous nous
proposons de re lever.  À cet  égard,  
not re  p lan s t ra tég ique présente,  de 
façon exp l ic i te ,  dans les  pages su ivantes,
des or ientat ions et  des p is tes  pr io r i ta i res
de t rava i l  pour  a t te indre des résu l ta ts  
d ’ ic i  2006.  Ces or ientat ions const i tuent
autant  d ’é tapes vers  not re  dest inat ion.
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Contexte généra l  e t  en jeux

U n e  s i t u a t i o n  p r é o c c u p a n t e

Couvrant  une par t ie  du ter r i to i re  de la
rég ion admin is t ra t i ve  07,  la  Commiss ion
sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
évo lue dans un env i ronnement  t rès
d i f fé rent  de ce lu i  des t ro is  aut res
commiss ions sco la i res  outaoua ises.

« Dans le  contexte outaouais ,  les  rég ions
rura les  font  f igure de parents  pauvres.  La
proposi t ion de Plan i f icat ion st ratég ique
régiona le  (d ’Emplo i-Québec Outaouais ) ,
2003-2007,  soul igne d’a i l leurs  l ’ampleur
des d i f f icu l tés  vécues en rég ion.  Pour
n’en nommer que quelques-unes :
grandes d is tances à  parcour i r,  exode 
des jeunes vers  les  grandes v i l les ,
v ie i l l i ssement  de la  populat ion,  taux de
chômage é levé,  dépopulat ion,  fa ib lesses
socio-économiques,  dépendance envers
l ’explo i tat ion des ressources pr imai res
(agr icu l ture,  forêt ) ,  déve loppement  encore
insuf f isant  des act iv i tés  tour is t iques,  etc .
Et  dans le  domaine de la  format ion,  
les  besoins sont  tout  auss i  cr iants :  
sous-scolar isat ion,  sous-dip lômat ion,
sous-a lphabét isat ion,  format ion
profess ionnel le  et  technique à  boni f ier,
d i f f icu l tés  d’accès à  la  format ion
supér ieure,  etc .» (Le développement  
rura l  e t  la  format ion ,  mémoi re  de la
CSHBO, 1 er novembre 2002. )

Les deux rég ions cor respondant  au
ter r i to i re  de la  commiss ion sco la i re ,  
le  Pont iac et  la  Va l lée  de la  Gat ineau,  
font  donc face à  de grands déf is .  Au p lan
économique,  d ’abord,  ces rég ions v ivent
essent ie l lement  d’une économie axée 
en grande par t ie  sur  l ’exp lo i ta t ion des
ressources (agr icu l tu re ,  fo rester ie ) .  La
pauvreté  e t  le  chômage sont  le  lo t  d ’une
bonne par t ie  de la  popu la t ion,  comme 
le  sou l ignent  amplement  les  ind icateurs
su ivants ,  cho is is  parmi  les  p lus  révé la teurs .

V is ib lement ,  la  s i tuat ion n ’est  pas 
rose sur  le  p lan économique,  sans êt re
nécessa i rement  dramat ique.  Et  ce la  se
répercute  auss i  sur  le  p lan humain,  
comme le  montre  é loquemment  le  
«  Por t ra i t  de santé  de la  rég ion de
l ’Outaoua is  e t  ses d is t r ic ts  de CLSC » ,
préparé en janv ie r  2003.  A ins i ,  pour  
donner  un exemple  s ign i f icat i f ,  la
propor t ion de na issances v ivantes
survenant  chez des mères ayant  moins 
de 11 ans de sco lar i té  a t te in t  des taux 
de 20,4 % dans le  Pont iac et  de 27,9 %
dans la  Va l lée  de la  Gat ineau,  so i t
cons idérab lement  p lus  que la  
moyenne prov inc ia le  (14,7 %) .

La fa ib le  d ip lomat ion des mères et  la  for te
inact iv i té  économique des pères amènent
des inc idences é levées de défavor isat ion
sur  le  te r r i to i re  de la  CSHBO. Un re levé 
du MÉQ («  Ind ices soc io-économiques 
des éco les  e t  des bât iments  » ,  avr i l  2001)
révè le  que,  dans les  éco les  pr ima i res  de 
la  CSHBO, le  pourcentage d’enfants  ayant
des mères sans d ip lôme et  des pères
inact i fs  osc i l le  ent re  27,25 % et  37,15 % .
Résu l ta t :  not re  c l ientè le  sco la i re  présente
un ind ice é levé de défavor isat ion.

I n d i c e  c o m p a r a t i f  d u  
r e v e n u  t o t a l  m o y e n  ( 1 9 9 9 )

Québec : 100,0
Outaoua is  urba in : 110,3
MRC Pont iac : 79,9
MRC Va l lée  de la  Gat ineau : 75,3

N

Ta u x  d ’ e m p l o i ,  
r a n g  s u r  9 9  M R C  ( 1 9 9 9 )

V i l le  de Gat ineau : 16 e

MRC Col l ines de l ’Outaoua is : 14 e

MRC Pont iac : 93 e

MRC Va l lée  de la  Gat ineau : 92 e
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O b j e c t i f s  e t  a x e s
d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
Garder  le  cap sur  la  ré forme de
l ’éducat ion en misant  sur  notre  réseau 
de déve loppement  pédagogique dans une
perspect ive d’organisat ion apprenante

• Appuyer les établissements dans leurs
efforts visant à promouvoir la différenciation
pédagogique et l’intégration des nouvelles
technologies à l’enseignement

• Soutenir la mise en œuvre de la politique de
l’adaptation scolaire et celle des services
complémentaires, en lien avec la réussite
éducative du plus grand nombre d’élèves

• Favoriser le développement de voies
alternatives et diversifiées de formation au
secondaire

• Souten i r  l ’harmonisat ion ent re  
le  pr ima i re  e t  le  seconda i re ,  
a ins i  qu’ent re  les  secteurs  
jeunes,  adu l tes  e t  pro fess ionne l

O b j e c t i f  2
Explorer  le  déve loppement  de créneaux
part icu l iers  pour  desserv i r  de nouvel les
c l ientè les  adul tes

• Souten i r  le  déve loppement  de la
format ion généra le  adu l te ,  dans 
le  cadre de l ’app l icat ion de la  
po l i t ique d’éducat ion des adu l tes  
e t  de format ion cont inue

• Reva lor iser  e t  déve lopper  l ’o f f re  
en format ion pro fess ionne l le  
e t  techn ique,  en l ien  avec la  mise 
en p lace du serv ice rég iona l isé

• Degré d’atteinte des résultats visés 
par les plans de réussite des établ issements

• Degré de satisfaction de la population envers les services rendus

• Nombre de nouveaux projets émanant de la pol it ique
d’éducation des adultes et de formation continue

• Niveau d’impact et d’eff icacité de l’appl ication 
de la pol it ique en adaptation scolaire

• Nombre de jeunes et adultes obtenant 
un diplôme ou une attestation de formation

• Nombre de cl ientes et cl ients 
en formation professionnel le

• Niveau d’eff icacité de l’équipe en 
soutien au développement pédagogique

• Qual ité du soutien aux établ issements en l ien avec 
le développement de projets intégrant les nouvel les
technologies à l ’enseignement

• Nombre de voies alternatives et diversif iées 
offertes et en développement

1 ) Augmentat ion du nombre
d’é lèves sor tants  avec 
un d ip lôme ou une
qua l i f icat ion

2) Augmentation de la clientèle
en formation professionnelle

3 ) Augmentat ion du taux de
persévérance sco la i re

8 C A P S U R L A R É U S S I T E !

C o n t e x t e  e t  e n j e u x

La Commiss ion sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
s’associe aux établ issements et au ministère de l’Éducation
pour  met t re  l ’accent  sur  le  nouveau parad igme de la
réuss i te .  L’ob ject i f  es t  de donner  un sens nouveau au
concept  de réuss i te ,  un sens axé sur  une réuss i te  à
facet tes  mul t ip les ,  access ib le  à  tous et  à  toutes,  se lon 
le  potent ie l  e t  les  asp i ra t ions de chacun,  par  le  b ia is  
d ’une p lus  grande d ivers i f icat ion de format ion.  Dans 
ce contexte ,  nous nous engageons à  met t re  en oeuvre  
tous les  moyens nécessa i res  pour  favor iser  l ’émergence
d’une culture de réussite à t ravers  l ’ensemble  de 
not re  réseau éducat i f .

Cet te  or ientat ion s ’ inscr i t  dans le  cadre de la  ré forme 
de l ’éducat ion et  se  veut  en ent iè re  conformi té  avec 
son espr i t  e t  ses d ispos i t ions.  Le serv ice des ressources
éducat ives s ’assure de l ’ imp lantat ion de la  ré forme au 
se in  de la  CSHBO et  sout ient  les  é tab l issements  dans
l ’app l icat ion des vo ies  d’act ion nécessa i res  à  la
concrét isat ion de cet te  or ientat ion.

Toutes les composantes éducatives de la CSHBO part icipent
à  l ’exerc ice,  tant  au n iveau de la  format ion des jeunes que
de la  format ion généra le  des adu l tes  e t  de la  format ion
professionnel le et technique. Le développement des services
complémenta i res  e t  la  d ivers i f icat ion de la  format ion
favor iseront  la  créat ion d’un la rge éventa i l  d ’opt ions et
d’a l te rnat ives,  favor isant  a ins i  la  réuss i te  du p lus  grand
nombre,  tout  en ouvrant  de nouve l les  perspect ives par  
le  déve loppement  du potent ie l  d i f fé rent  des é lèves.

La d ivers i f icat ion de la  format ion représente éga lement  
une avenue permet tant  de cor r iger  la  s i tuat ion d i f f ic i le  
qui prévaut au plan de la persévérance scolaire. La gravité
du phénomène de l ’abandon sco la i re  sur  not re  te r r i to i re ,
comparat ivement  à  ce qu i  peut  s ’observer  a i l l eurs  au
Québec,  const i tue un déf i  de ta i l l e  qu i  commande une
at tent ion soutenue et  des e f for ts  sans re lâche.

Orientat ion 1

« Donner  un nouveau

sens à  la  réuss i te  

en respectant  les

capaci tés  de chacun 

et  en of f rant  une

divers i té  de format ion »

R é s u l t a t s  v i s é s  ( 2 0 0 6 ) I n d i c a t e u r s
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O b j e c t i f  2
Favor iser  les  in i t ia t ives qui  font  de l ’école
un mi l ieu de v ie

• É laborer  des programmes de serv ices
éducat i fs  complémenta i res  e t  souten i r
les  é tab l issements  dans leur  app l icat ion

• Souten i r  les  é tab l issements  e t  favor iser
l ’ imp l icat ion de la  communauté
éducat ive  dans des pro je ts  d ’éco le
or ientante

C o n t e x t e  e t  e n j e u x

Au cours  des dern iè res années,  p lus ieurs  mesures ont  é té
pr ises pour  re lever  le  degré de persévérance sco la i re  e t
combat t re  l ’abandon sco la i re .  Que ce so i t  par  la
mul t ip l icat ion des act iv i tés  parasco la i res ,  l ’u t i l i sa t ion des
communicat ions comme out i l  de sens ib i l i sa t ion et
d’ in format ion ou la  reva lor isat ion de la  format ion,  ces
mesures v isent  essent ie l lement  à  rendre l ’éco le  p lus
in téressante,  à  accro î t re  le  degré de mot ivat ion des é lèves
et  à  les  amener  à  vou lo i r  se  dépasser.  Ces in i t ia t i ves
do ivent  se poursu iv re  e t  de toutes nouve l les  do ivent  ê t re
mises en chant ie r  e t  lancées.

Nous sommes persuadés que la  culture de réussite d’une
éco le  se bât i t ,  ent re  aut res ,  autour  du déve loppement  d’un
p lus grand sent iment  d ’appar tenance envers  ce l le-c i .  En
ce sens,  i l  faut  v iser  à  t rans former  l ’éco le  en mi l ieu  de v ie
accue i l lant  où les  é lèves sont  heureux de se re t rouver  e t
de par t ic iper  à  des act iv i tés  qu i  complètent  le  menu
académique.  Le min is t re  de l ’Éducat ion a f f i rme d’a i l l eurs
qu’«  en p lus  d’êt re  le  pr inc ipa l  l i eu  d’apprent issage des
jeunes,  l ’éco le  do i t  ê t re  un mi l ieu  de v ie  qu i  leur  permet  de
par t ic iper  à  toutes sor tes  d’act iv i tés  parasco la i res  qu i
auront  une in f luence pos i t i ve  sur  leur  déve loppement  » .

Par  cont re ,  on observe souvent  que les  jeunes qu i
pro f i te ra ient  le  p lus  des act iv i tés  parasco la i res  sont  ceux
qu i  y  par t ic ipent  le  moins.  Le peu d’ in térêt ,  la  fa ib lesse
des encouragements  ou le  manque de r igueur  e t  de
d isc ip l ine  personne l le  peuvent  l ’exp l iquer,  ma is  i l  ne  faut
pas non p lus  min imiser  le  manque d’access ib i l i té  de ces
act iv i tés ,  pour  de nombreux jeunes qu i  n ’ont  pas de
moyens de t ranspor t .  Étant  donné le  caractère  rura l  de la
CSHBO, cet te  s i tuat ion nous touche de t rès  près.  Le
programme «  Québec en forme »  (pr ima i re )  prévo i t
jus tement  cer ta ines mesures pour  amél io rer  l ’access ib i l i té ,
notamment  par  le  f inancement  du t ranspor t  sco la i re .

Dans le  cadre des or ientat ions des serv ices
complémenta i res ,  en l ien  avec la  ré forme de l ’éducat ion,
nous sommes conva incus que les  act iv i tés  parasco la i res
const i tuent  pour  les  jeunes une exce l lente  occas ion
d’enr ich i r  les  compétences déve loppées en c lasse et  d ’en
déve lopper  de nouve l les .

Orientat ion 2

« Encourager  la  

persévérance scola i re  

en supportant  les

in i t ia t ivesqui  font  

de l ’école  un mi l ieu 

de v ie  s t imulant  et

enr ich issant  pour  

les  é lèves »

O b j e c t i f s  e t  a x e s
d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
Favor iser  l ’access ib i l i té  des act iv i tés
parascola i res  à  un p lus grand nombre
d’é lèves

• Encourager  le  déve loppement  de pro je ts
innovateurs  e t  la  mise en p lace
d’act iv i tés  parasco la i res ,  dans un espr i t
de par tenar ia t

• Souten i r  les  é tab l issements  dans 
la  mise en œuvre de programmes
min is tér ie ls  par t icu l ie rs  ( «  Québec 
en forme » ,  e tc . )

• Degré de sat is fact ion de la  popu la t ion envers  les
serv ices rendus

• Impact  de la  mise en œuvre des programmes de
serv ices éducat i fs  complémenta i res

• Degré d’ impl icat ion de la  communauté éducat ive  à  la
v ie  sco la i re

• Qua l i té  du sout ien o f fe r t  aux étab l issements

• Impact  des act iv i tés  parasco la i res  sur  la  persévérance
sco la i re

• Eff icac i té  de l ’o rgan isat ion du t ranspor t  sco la i re ,  en l ien
avec les  act iv i tés  parasco la i res

1) Augmentat ion du taux 
de persévérance sco la i re

2 ) Rehaussement de la
motivation scolaire des élèves

3) Augmentat ion du nombre
d’é lèves par t ic ipant  aux
act iv i tés  parasco la i res

R é s u l t a t s  v i s é s  ( 2 0 0 6 ) I n d i c a t e u r s

En conc lus ion,  a f in  de cont rer  la  sédentar i té  des jeunes et  favor iser  la  réuss i te  éducat ive ,  
la  commiss ion sco la i re  do i t  s ’engager  à  encourager  e t  souten i r  les  é tab l issements  dans 
le  déve loppement  des act iv i tés  de nature  spor t i ve ,  cu l ture l le ,  soc ia le ,  communauta i re  e t
sc ient i f ique.  Le succès de cet te  or ientat ion reposera éga lement  sur  la  qua l i té  de la  re la t ion 
de la  commiss ion sco la i re  avec la  communauté,  pu isque p lus ieurs  programmes sont  axés 
sur  des par tenar ia ts  avec les  fami l les ,  les  mun ic ipa l i tés  e t  les  organ ismes du mi l ieu .
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O b j e c t i f s  e t  a x e s
d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
Favor iser  l ’autonomie des établ issements
et  une gest ion décentra l isée,  en l ien avec
les besoins des établ issements

• Mainten i r  e t  favor iser  le  regroupement
d’éco les  e t  de cent res  sous la  bann ière
d’étab l issements

• Déve lopper  les  in f rast ructures
in format iques et  de té lécommunicat ion
(V i l lages branchés,  sa l les  de v idéo-
conférence et  de format ion à  d is tance,
etc . )  e t  le  réseau des moyens de
communicat ion ( journa l ,  s i te  In ternet ,
e tc . )

• Encourager  e t  fa i re  va lo i r  les  in i t ia t i ves
loca les ,  tout  en ident i f iant  e t  d i f fusant
les  formules gagnantes

• Poursu iv re  l ’é laborat ion d’un cadre
budgéta i re  axé sur  la  décent ra l i sa t ion
des ressources humaines et  f inanc ières

• Poursu iv re  l ’app l icat ion du p lan de
d is t r ibut ion des ressources humaines
dans nos étab l issements

O b j e c t i f  2
Développer  la  so l idar i té  entre  les
di f férentes un i tés  qui ,  ensemble,
composent  la  commiss ion scola i re

• Déve lopper  e t  un i formiser  cer ta ines
prat iques admin is t ra t i ves et  susc i te r  la
mise en commun des façons de fa i re ,
dans un souc i  d ’e f f icac i té

• Déve lopper  des act iv i tés  v isant  à
rehausser  le  sent iment  d ’appar tenance
à la  commiss ion sco la i re

• Souten i r  e t  accro î t re  les  moyens v isant
une mei l leure  reconna issance du
personne l  e t  des c l ientè les

C o n t e x t e  e t  e n j e u x

Fru i t  de la  fus ion,  en 1998,  de la  Commiss ion sco la i re  de 
la  Haute-Gat ineau et  de la  Commiss ion sco la i re  du Pont iac,
la  Commiss ion sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is  a  
dû re lever  un déf i  de ta i l l e ,  ce lu i  de réun i r  deux ent i tés
d is t inctes.  Après une demi-décenn ie  d’e f for ts  en ce sens,  
i l  es t  v is ib le  que beaucoup de chemin a  é té  parcouru et
que les  deux cu l tures inst i tu t ionne l les  sont  en bonne vo ie
de s ’ in tégrer.  Toute fo is ,  i l  res te  encore du t rava i l  à  fa i re
pour  compléter  le  processus et  l ’e f fo r t  do i t  se  poursu iv re .
En bout  de l igne,  le  but  est  de const i tuer  un organ isme
bien in tégré,  d ’un seu l  tenant ,  insp i rant  un p lus  grand
sent iment  d ’appar tenance parmi  les  membres du personne l
e t  les  d iverses c l ientè les .

Ce la  d i t ,  la  réa l i té  géograph ique du ter r i to i re  desserv i  
par  la  commiss ion sco la i re  ne peut  ê t re  ignorée.  Avec une
super f ic ie  de p lus  de 27 000 k i lomètres car rés ,  ce ter r i to i re
est  immense et  couvre  tout  le  nord et  l ’ouest  de la  rég ion
admin is t ra t i ve  07.  Comprenant  deux co l lect iv i tés  b ien
d is t inctes et  séparées par  de vastes espaces forest ie rs ,  
la  Va l lée  de la  Gat ineau et  le  Pont iac,  un te l  espace de
desser te  impose des cont ra in tes  par t icu l iè res .  D’autant
p lus  que la  Va l lée  de la  Gat ineau est  e l le  même composée
de deux secteurs  nature ls ,  le  sud (Cœur de la  Gat ineau) ,
dans l ’o rb i te  de Gracef ie ld ,  e t  le  nord,  dans ce l le  de
Maniwak i .  Le cadre géograph ique et  les  cont ra in tes  
qu i  en décou lent  suggèrent  c la i rement  un fonct ionnement
en mode décent ra l i sé :  grandes d is tances à  f ranch i r,
nécess i té  d ’assurer  une bonne access ib i l i té  aux serv ices,
d ispers ion des bât iments  e t  des c l ientè les ,  d i f f icu l tés  de
communicat ion,  l im i tes  d’une gest ion exercée à  d is tance,
beso in  de par tage des ressources ent re  les  éco les  
e t  les  cent res .

En conséquence,  la  commiss ion sco la i re  do i t  fa i re  preuve de soup lesse et  s ’appuyer  sur  
son réseau d’étab l issements  e t  sur  les  équ ipes-éco les  qu i  en sont  le  coeur,  tout  en ve i l l ant  
à  déve lopper  ses moyens de communicat ion,  à  renforcer  son espr i t  de corps et  à  préserver  
son un ic i té  admin is t ra t i ve .  Dans cet te  même opt ique,  i l  es t  éga lement  souha i tab le  de favor iser  
la  tendance grand issante  à  se regrouper  se lon t ro is  ensembles nature ls  ( le  Pont iac,  le  nord de 
la  Va l lée  de la  Gat ineau et  le  sud de la  Va l lée  de la  Gat ineau)  qu i  cor respondent  à  des réa l i tés
cu l ture l les  e t  géograph iques.  En déf in i t i ve ,  assurer  une décent ra l i sa t ion e f fect ive  permet t ra  à  
la  commiss ion sco la i re  de répondre p lus  e f f icacement  aux beso ins et  aux at tentes des d ivers
mi l ieux où e l le  évo lue,  tout  en lu i  donnant  l ’oppor tun i té  de d i f fuser  e t  de répandre,  à  t ravers
l ’ensemble  de son réseau,  les  «  bons coups » ,  les  formules gagnantes et  les  é léments  pos i t i f s  
qu i  peuvent  appara î t re  dans un secteur  ou dans un aut re .

Orientat ion 3

« Viser  une st ructure

organisat ionnel le  

qu i  ag i t  dans le  

respect  des rô les  

et  de la  cu l ture des

ent i tés  géographiques

qui  la  composent  »

• Per t inence des moyens ut i l i sés  pour  favor iser  le
déve loppement  du sent iment  d ’appar tenance

• Taux de par t ic ipat ion aux act iv i tés  co l lect ives (s i te
In ternet ,  journa l ,  so i rée du personne l ,  so i rée soc ia le ,
e tc . )

• Taux de sat is fact ion par  rappor t  aux act iv i tés
co l lect ives proposées

• Degré de cohérence ent re  le  s ty le  de gest ion précon isé
et  les  moyens admin is t ra t i fs  u t i l i sés ,  en l ien  avec
l ’e f f icac i té  recherchée

• Degré d’e f f icac i té  des rencont res  de gest ion

• Taux d’ut i l i sa t ion des in f rast ructures proposées en
in format ique et  té lécommunicat ion

• Niveau d’e f f icac i té  e t  d ’ut i l i té  des modes de
communicat ion

1) Rehaussement du sentiment
d’appartenance

2) Amélioration de l’efficacité de
la gestion de l’ensemble de la
commission scolaire, incluant
le centre administratif, les
écoles et les centres

3) Amélioration de l’accessibilité
à l’information et du réseau
de communication

R é s u l t a t s  v i s é s  ( 2 0 0 6 ) I n d i c a t e u r s
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O b j e c t i f s  e t  a x e s
d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
Créer  les  condi t ions favorables 
au renouvel lement  du personnel

• Accro î t re  la  présence de la  CSHBO dans
les  événements  v isant  à  combler  nos
beso ins en personne l

• Accro î t re  not re  présence dans les
mi l ieux un ivers i ta i res  québéco is  lo rs  des
d i f fé rents  sa lons d’emplo i

• Encourager  not re  personne l  à  accue i l l i r
davantage de s tag ia i res  dans nos
mi l ieux de t rava i l

• Accro î t re  la  qua l i té  de v ie  dans not re
organ isat ion

O b j e c t i f  2
Encourager  et  fac i l i ter  la  format ion
cont inue de notre  personnel

• Encourager  not re  personne l  à  recour i r
davantage aux serv ices d’ense ignement
co l lég ia l  e t  un ivers i ta i re

• Bon i f ie r  l ’o f f re  de format ion cont inue et
de per fect ionnement  pour  toutes nos
catégor ies  de personne l

C o n t e x t e  e t  e n j e u x

À l ’ image de ce qu i  s ’observe a i l l eurs  au Québec,  dans 
le  domaine de l ’admin is t ra t ion pub l ique,  les  organ isat ions
sco la i res  do ivent  re lever  un grand déf i  au n iveau du
renouve l lement  de leurs  ressources humaines.  Après avo i r
connu les  mass ives vagues d’embauche des années ’60 
et  ’70,  e l les  do ivent  ma intenant  fa i re  face à  une sér ie  de
pr ises de re t ra i te  tout  auss i  nombreuses.  Le phénomène
s’observe dé jà  de nos jours  e t  est  appe lé  à  prendre 
encore p lus  d’ampleur  au cours  des années à  ven i r.

Cet te  s i tuat ion n ’épargne pas la  Commiss ion sco la i re  des
Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is  e t  s igna le  l ’ex is tence d’une
prob lémat ique au n iveau du renouve l lement  de personne l .
Facteurs  aggravants ,  cer ta ins  désavantages v iennent
f rag i l i ser  la  pos i t ion de la  commiss ion sco la i re ,  dont  son
é lo ignement  re la t i f  e t ,  auss i ,  le  fa i t  que les  commiss ions
sco la i res  de la  par t ie  urba ine de l ’Outaoua is  font  face à  
une prob lémat ique semblab le .  Ce l les-c i  ont  cependant
l ’avantage de pouvo i r  fa i re  mi ro i te r  les  a t t ra i ts  de la  v ie
urba ine pour  so l l ic i te r  des cand idates et  cand idats
potent ie ls .  Résu l ta t :  le  bass in  de ressources humaines
d ispon ib les  à  prox imi té ,  dans le  noyau urba in ,  est  rest re in t
e t  la  Commiss ion sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
do i t  conséquemment  adopter  l ’opt ique de se pos i t ionner
sur  l ’éch iqu ier  prov inc ia l  du recrutement .

Pour  ce fa i re ,  nous devons miser  sur  les  a touts  dont  nous d isposons :  act iv i tés
récréat ives,  t ranqu i l l i té  de la  v ie  rura le ,  beauté du mi l ieu  nature l  ambiant ,  d ivers i té
soc io-cu l ture l le  (présence de t ro is  souches :  f rança ise,  i r landa ise et  a lgonqu ine ) ,
d ispon ib i l i té  des in f rast ructures cu l ture l les  e t  commerc ia les  d’une impor tante
agg lomérat ion (Ot tawa-Gat ineau)  s i tuée à  re la t i vement  cour te  d is tance,  e tc .  Pour
at te indre ses buts ,  la  commiss ion sco la i re  do i t  c ib le r  pr io r i ta i rement  les
cand idates et  les  cand idats  potent ie l lement  in téressés par  le  s ty le  de v ie
décou lant  des caractér is t iques de son ter r i to i re .

Par  a i l l eurs ,  le  recrutement  de nouveau personne l  n ’est  que l ’une des facet tes  
du déf i  que do i t  re lever  la  commiss ion sco la i re  au n iveau de ses ressources
humaines.  En p lus  d’at t i re r  de nouveaux employés et  de nouve l les  employées,  
i l  lu i  faut  auss i  cont inuer  de par fa i re  les  compétences pro fess ionne l les  du
personne l  dé jà  en p lace et  s ’assurer  de la  d ispon ib i l i té  d ’une la rge gamme de
serv ices de format ion cont inue et  de per fect ionnement .  Dans ce domaine,  
un par tenar ia t  act i f  avec les  ins t i tu t ions d’ense ignement  supér ieur  est  de mise,
tout  comme une concer ta t ion avec l ’ensemble  de la  communauté quant  aux
serv ices à  o f f r i r  pour  a t t i re r  les  jeunes dans not re  rég ion et  conserver  ceux 
et  ce l les  qu i  y  v ivent .

Orientat ion 4

« Favor iser  

l ’émergence d’une 

relève de qualité et miser

sur  le  déve loppement  

des compétences

profess ionnel les  du

personnel de la CSHBO »

• Nombre de cand idatures reçues aux d i f fé rents  concours

• Nombre de s tag ia i res  dans nos mi l ieux de t rava i l

• Per t inence des moyens ut i l i sés  pour  accro î t re  la  qua l i té
de v ie  dans not re  organ isat ion 

• Nombre de personnes inscr i tes  aux format ions
co l lég ia les  e t  un ivers i ta i res ,  parmi  not re  personne l

• Nombre d’ate l ie rs  o f fe r ts  en format ion cont inue

• Per t inence du contenu des ate l ie rs  o f fe r ts

1 ) Recrutement  d’une 
re lève compétente

2) Déve loppement  
des compétences
profess ionne l les  du
personne l  de la  CSHBO

R é s u l t a t s  v i s é s  ( 2 0 0 6 ) I n d i c a t e u r s
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C o n t e x t e  e t  e n j e u x

Organ isme ayant  pour  miss ion fondamenta le  d’assurer  
la  format ion des jeunes et  des adu l tes  sur  son ter r i to i re ,  
la  Commiss ion sco la i re  des Hauts-Bo is-de- l ’Outaoua is
fonct ionne à  l ’ in tér ieur  d ’une communauté dont  e l le  fa i t
par t ie  in tégrante  e t  qu i  in f lue  sur  ses modes d’opérat ion 
et  sur  son deven i r.

Éparp i l lée  aux quat re  co ins  du vaste  te r r i to i re  desserv i  
par  la  commiss ion sco la i re ,  cet te  communauté regroupe 
une popu la t ion tota le  d ’env i ron 35 000 personnes,  répar t ie
en deux grands ensembles,  la  Va l lée  de la  Gat ineau et  le
Pont iac.  I l  s ’ag i t  d ’une popu la t ion qu i ,  pour  l ’essent ie l ,  
do i t  composer  avec des cond i t ions soc io-économiques
souvent  d i f f ic i les ,  une économie axée en grande par t ie  
sur  l ’agr icu l tu re ,  la  forester ie  e t  le  tour isme,  un cadre 
de v ie  essent ie l lement  rura l  e t  une démograph ie  qu i ,  
au mieux,  s tagne.

Au se in  de cet te  communauté,  la  commiss ion sco la i re  do i t
se  comporter  en par tena i re  act i f  e t  t rava i l le r,  con jo in tement
avec les  forces v ives du mi l ieu ,  au déve loppement  e t  au
mieux-êt re  des deux rég ions où e l le  évo lue.  La commiss ion
sco la i re  do i t  accentuer  sa présence dans la  communauté,
êt re  p lus  v is ib le ,  par t ic iper  aux act iv i tés  des organ isat ions
loca les ,  o f f r i r  son appu i  aux in i t ia t i ves  du mi l ieu  e t
pr iv i lég ie r  une approche fondée sur  le  par tenar ia t  
e t  la  coopérat ion.

D’une façon p lus  par t icu l iè re ,  dans tout  ce qu i  touche 
à  l ’éducat ion,  la  commiss ion sco la i re  do i t  favor iser
l ’access ib i l i té  des serv ices,  sur  tous les  p lans,  e t  ve i l l e r  à
a juster  l ’o f f re  à  la  demande,  notamment  aux n iveaux de la
format ion généra le  adu l te  e t  de la  format ion pro fess ionne l le ,
a f in  de pouvo i r  répondre au mieux aux beso ins économiques
du mi l ieu .  Nous devons auss i  t rava i l le r  de concer t  avec les
inst i tu t ions d’ense ignement  supér ieur  présentes sur  not re
ter r i to i re ,  a f in  d ’amél io rer  l ’access ib i l i té  à  des format ions
d ivers i f iées.

O b j e c t i f s  e t  a x e s  d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
S’ impl iquer  et  s ’engager  p lus act ivement  au
se in  des organismes du mi l ieu,  dans les  deux
régions où évolue la  commiss ion scola i re ,  so i t
le  Pont iac et  la  Va l lée de la  Gat ineau

• Accro î t re  not re  v is ib i l i té  en créant  des
act iv i tés  e t  en par t ic ipant  à  des événements

• A juster  not re  o f f re  de format ion 
aux perspect ives de déve loppement  
soc io-économique de la  rég ion

• Sens ib i l i ser  nos par tena i res  
soc io-économiques à  l ’ impor tance 
de la  persévérance sco la i re

O b j e c t i f  2
Favor iser  l ’access ib i l i té  des serv ices de
format ion sur  le  ter r i to i re  de la  CSHBO

• Favor iser  e t  fac i l i te r  le  par tenar ia t  avec
les  ins t i tu t ions d’ense ignement
supér ieur

Orientat ion 5

« Agi r  en par tena i re

socio-économique

ouvert  à  sa

communauté »

• Degré d’ impl icat ion dans le  mi l ieu ,  tant  par  les
instances po l i t iques que par  les  ins tances
admin is t ra t i ves

• Per t inence d’une présence accrue de la  CSHBO dans la
communauté

• Nombre d’act iv i tés  v isant  à  accro î t re  l ’engagement
communauta i re  de la  CSHBO

• Qual i té  de l ’ imp l icat ion de la  CSHBO dans la
communauté

• Qua l i té  de l ’access ib i l i té  des serv ices de format ion sur
le  te r r i to i re  de la  CSHBO

• Nombre de format ions données loca lement ,  en l ien  avec
les  beso ins de la  rég ion

• Adéquat ion ent re  les  beso ins du mi l ieu  e t  les  format ions
offe r tes

1) Par t ic ipat ion p lus  act ive  
au se in  des organ ismes
locaux et  rég ionaux

2) P lus  grande access ib i l i té  e t
d ivers i té  des serv ices de
format ion d ispon ib les  sur
le  te r r i to i re  de la  CSHBO
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C o n t e x t e  e t  e n j e u x

Figurant parmi les plus grands employeurs de la Vallée de 
la Gatineau et du Pontiac, commandant une masse salariale
importante, jouant un rôle crucial de par sa mission éducative, 
la Commission scolaire des Hauts-Bois-de-l’Outaouais est un acteur

incontournable mais trop souvent méconnu. La commission scolaire souhaite donc être davantage visible
aux yeux de la population et occuper toute la place qui lui revient sur la scène locale et régionale.

Cette plus grande reconnaissance lui permettra de mieux faire face aux contraintes et aux besoins 
de son environnement. Dans un mil ieu où l’éducation est parfois mal perçue, où le décrochage est 
un f léau qui frappe plus fortement que dans le reste de la province et où la structure économique est
composée, en bonne part ie, d’activités de type primaire (agriculture, foresterie, etc.), la valorisation 
de l’éducation demeure une nécessité. Dans ce contexte, la promotion de l’enseignement, d’une façon
générale, et l ’accroissement de la visibi l i té de la commission scolaire, d’une façon plus spécif ique,
vont de pair et se complètent l ’une l’autre.

Pour ces raisons, la commission scolaire doit emprunter toutes les avenues disponibles et prof iter 
de toutes les occasions possibles. El le doit att irer l ’attention sur les avantages d’une formation
adéquate et complète, tant au plan du développement des habi letés professionnel les qu’au plan de
l’épanouissement de la culture personnel le. Paral lèlement à cela, el le doit aussi soul igner les « bons
coups », aussi bien ceux dont el le est responsable que ceux qui émanent des établ issements. Les
projets, actions, activités et autres init iat ives fructueuses provenant du personnel et de la cl ientèle
doivent être valorisés, ce qui permettra également de faci l i ter l ’émergence d’un sentiment légit ime 
de f ierté.

Orientat ion 6

« Accroître la 

visibil ité de la

commission scolaire »

O b j e c t i f s  e t  a x e s  d ’ i n t e r v e n t i o n

O b j e c t i f  1
Développer  les  moyens de communicat ion
internes et  recour i r  davantage aux moyens
externes

• É laborer,  adopter  e t  app l iquer  un p lan de
communicat ion,  avec des ob ject i fs  b ien
préc is  e t  un échéanc ier

• Mainten i r  e t  bon i f ie r  le  journa l  «  Le
Hautbo is  »  e t  prévo i r  un é la rg issement
de sa d i f fus ion

• Déve lopper  not re  s i te  In ternet ,  le  rendre
p lus in téressant  e t  en fa i re  un out i l  de
consu l ta t ion et  d ’ in teract ion

Modes d ’éva luat ion

É v a l u e r : p o u r  q u e l l e  r a i s o n ?

Déterminer  des orientat ions
pour  ident i f ie r  la  dest inat ion…

…analyser  le  contexte pour  
s i tuer  le  l ieu  d’embarquement…

…chois i r  des axes 
d’ intervent ion pour  
t racer  not re  i t inéra i re…

…énoncer  les  résultats
visés pour  ind iquer  les  
é tapes à  a t te indre…

…sélect ionner  des indicateurs 
pour  ca lcu ler  les  d is tances 
parcourues…

…ce n’est  guère qu’une 
par t ie  du t rava i l  à  accompl i r :  
encore faut- i l  éva luer  ce 
que donnent  toutes ces 
manœuvres v isant  à  met t re  
le  cap sur  la  réuss i te !

É v a l u e r : d e  q u e l l e  f a ç o n ?

L’éva luat ion est  une démarche dynamique
ayant  pour  but  de ‘ fa i re  le  po in t ’  sur  les
résu l ta ts  a t tendus et  ident i f ie r  l ’ impact  de
nos act ions,  a f in  d ’a juster  e t  de réa juster
not re  p lan i f icat ion s t ra tég ique.  Not re
démarche d’éva luat ion serv i ra  d ’ inst rument
de déve loppement  e t  d ’amél io ra t ion de
l ’act ion éducat ive .  D i f fé rents  modes
d’éva luat ion seront  u t i l i sés ,  en l ien  avec
les  ind icateurs ,  tant  qua l i ta t i fs  que
quant i ta t i fs ,  inscr i ts  pour  chaque
or ientat ion de not re  p lan s t ra tég ique :
sondages,  quest ionnai res,  enquêtes,  
«  focus groups » ,  ent revues auprès des
personnes concernées (é lèves,  parents ,
in tervenants ,  par tena i res,  etc . ) ,  cue i l le t tes
d’ in format ions,  formula i res
d’appréc iat ion,  re levés stat is t iques,
rapports  d’étape,  rapports  annuels  de
chaque établ issement ,  etc .

L’app l icat ion d’une démarche 
d’éva luat ion et  le  cho ix  des modes
d’éva luat ion et  des inst ruments  de 
mesure se fe ront  de façon concer tée 
avec les  é tab l issements  e t  le  conse i l  
des commissa i res .  Cet te  concer ta t ion
re la t i ve  à  la  démarche d’éva luat ion
i l lus t rera  les  cond i t ions gagnantes 
d’une gest ion axée sur  les  résu l ta ts :  
la  responsab i l i sa t ion co l lect ive ,  par tagée
dans une éva luat ion cont inue des act ions
éducat ives;  le  souc i  de cohérence pour  
une amél io ra t ion cont inue de la  qua l i té  
des serv ices;  l ’engagement  de chacun 
pour  ag i r  e t  poser  un regard cr i t ique 
et  const ruct i f  v isant  le  dépassement .  
En bout  de l igne,  l ’exerc ice permet t ra
d’éva luer  la  sat is fact ion de la  popu la t ion
au regard des serv ices o f fe r ts ,  l ’ouver ture
sur  le  mi l ieu  e t  le  sout ien o f fe r t  aux
étab l issements .

É v a l u e r : à  q u e l  m o m e n t ?

L’exerc ice de la  p lan i f icat ion s t ra tég ique
est  su je t  à  une redd i t ion de compte
min is tér ie l le  e t  la  commiss ion sco la i re  sera
pér iod iquement  appe lée à  fa i re  é ta t  du
chemin parcouru et  de l ’a t te in te  des buts
v isés.  L’éva luat ion se fe ra  à  la  fo is  d ’une
façon cont inue et  ponctue l lement ,  tout  au
cours  des t ro is  procha ines années.

• Per t inence des moyens ut i l i sés  pour  une p lus  grande
v is ib i l i té

• Impact  de ces moyens sur  la  percept ion de la
commiss ion sco la i re

• Degré de so l l ic i ta t ion du journa l  par  les  é tab l issements

• Degré d’ in teract iv i té  du s i te  In ternet

• Impact  des moyens ut i l i sés  sur  le  sent iment  de
va lor isat ion du personne l  e t  des c l ientè les

1) Une commiss ion sco la i re
reconnue à  sa juste  va leur,
par  le  b ia is  d ’une p lus
grande v is ib i l i té
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Conclus ion

U n e  l o n g u e  e x p é d i t i o n

Fondée en 1998, à la suite de la fusion de 
la Commission scolaire de la Haute-Gatineau 
et de la Commission scolaire du Pontiac, 
la Commission scolaire des Hauts-Bois-de-
l’Outaouais est encore bien jeune. Du haut 
de ses cinq ans, elle regarde le monde avec
des yeux neufs et s’interroge sur son devenir.

Telle une large rivière, la vie n’en finit pas 
de suivre son cours, imperturbablement, 
tandis que se font et se refont les rêves et 
les projets, au gré des remous qui agitent 
les flots et demeurent indifférents aux vanités
humaines. La réalité a toujours été empreinte 
de rebondissements et, comme bien d’autres, 
le monde éducatif, au cours de son histoire, 
a connu son lot de situations imprévisibles, 
de problèmes, de contraintes et de difficultés.

L’époque actuelle ne fait pas exception.
L’environnement est difficile (pauvreté,
décrochage, décroissance démographique,
etc.), mais les pistes de solution abordées 
dans le présent document montrent qu’il est
possible de faire face aux problématiques, 
de s’atteler à la tâche et de travailler à 
la réalisation d’une culture de réussite.

En ce sens, la commission scolaire, en tant
qu’institution publique, en tant qu’expression
concrète de la volonté d’une collectivité de
prendre en main l’instruction de ses enfants 
et de faciliter ainsi leur devenir, doit rester 
à l’écoute attentive du milieu où elle évolue 
et se centrer sur la mission éducative qui est 
la sienne et qui, pourrait-on dire, représente
son devoir social, sans relâche.

Étant donné que les grandes choses se font
ensemble, toute la communauté est conviée 
à collaborer avec nous dans cette longue
expédition et à prêter son concours. Le
dévoilement et le lancement public de ce
plan stratégique 2003-2006 constituent 
une belle occasion de lancer un appel aux
parents, aux municipalités, aux organismes 
et à tous les autres représentants du milieu.

Montez à bord avec nous! Votre participation 
à cette expédition est une condition essentielle
pour garder le cap sur la réussite de nos jeunes.
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